Sur le génocide tsigane

« Samudaripen » ou « Porrajmos »
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Camp de Belzec

· 1471 1ère (?) expulsion : Luzern, SUISSE.

· 1500 : La Diète de l'Empire ne considère pas comme délit le fait de s'en prendre aux tsiganes
.

· 1537 Édit d'expulsion de Charles Quint, puis en 1539 de François 1°.

· 1663 décret de Milan : tuer et voler des tsiganes condamnés est permis à tout citoyen.

· XVII° siècle : décision d'extermination prise par le gouverneur des Provinces Unies (Pays Bas).

· Fin du XVIII° siècle : Hongrie, Bohême… sédentarisation forcée, rapts officiels d'enfants (1773 Palatinat de Presburg).

· 1841 : le fonctionnaire impérial Francesco PREDARI définit dans un livre d'histoire de la bibliothèque de Brera que les tsiganes sont «reptiles humains» et «anthropophages»
.

· 1871 Cesare LOMBROSO dans L'uomo deliquente fait des tziganes une «race de délinquants».

· 1891 le criminologue autrichien Hans GROSS fait des tsiganes une race avide et débauchée
.

· 1899 : Bureau Central pour lutter contre les nuisances des Tziganes en Bavière (München).
· 1905 : livre raciste et annonciateur de l’extermination de Alfred DILLMANN Zigeuner Buch : fichages systématiques… fondation de l'Association pour l'Hygiène Raciale.
· 1912 : Loi française établissant un régime des «nomades».

· 1914 le juge italien Alfredo CAPOBIANCO fait du vagabondage tsigane un délit dans Il problema delle genti vagabonde in lotta con le leggi.

· 1920 : Allemagne : Alfred HOCHE & Karl BINDING Permission d'anéantir les vies indignes d'être vécues. Anticipation et justification pseudo-médicales des futures mesures nazies.

· 1922 : Fichage systématique (photographies, empreintes...) ; carte obligatoire dès 1927

· 1925 le raciste italien Pietro ELLERO dans Vita dei popoli fait des tsiganes une race inférieure.

· 1926 : loi bavaroise contre les Tziganes : contrôle et restrictions multipliés.

· 1926 : circulaire italienne interdisant le vagabondage des tsiganes et leur passage non autorisé dans le pays.

· 1927 : déjà des camps de concentration en Bavière... et extension en 1928 partout en Allemagne.
· 1929 : Bureau Central de Lutte contre les Tziganes à Munich et Loi pour lutter «contre la nocivité des tziganes» qui anticipe celle de 1933.
· 1933 : proposition nazie d’une politique eugénique de stérilisation, concernant les tziganes ; début des sélections en vue de stérilisations et de castrations... et premiers camps : Zigeunerlager.
· Août 1933 : Loi allemande pour protéger la population de la «nocivité des tziganes, vagabonds et oisifs».

· 1933-1934 : essor des camps : Dachau, Sachsenhausen... Y sont enfermés opposants politiques et religieux et «asociaux» dont font partie les tziganes.  Ils portent souvent le triangle marron (comme les noirs - «nègres»- et métis).
· 1934-35 : mariage « mixte » interdit (comme pour les juifs et les noirs) lois de Nuremberg ; ils sont définitivement classés comme « non-aryens » et sous-hommes.
· Printemps 1936 : création en Allemagne de L’Institut de Recherches sur l’Hygiène raciale et la biologie de la population dirigé par Robert RITTER : les tziganes sont affublés du dangereux instinct de nomadisme (Wandertrieb) et leur « race » est considérée « irrécupérable ». Il n'y aurait en Allemagne que 30 000 tziganes, dont seulement 5 000 encore nomades. Considérés comme race hybride par RITTER ils sont donc considérés comme criminels ou asociaux, et éventuellement soumis à la stérilistion.
· 1936 : 1° grande déportation (connue) sur Dachau d’environ 400 roms ou sinti.

· De cette époque se multiplient les propositions de stérilisations.

· 1937 : la Kripo (police criminelle) aux mains d'HIMMLER.

· 1938 : en juin, semaine « d’épuration » anti-tzigane : arrestations massives, violences...

· Décembre 1938 : décret d’HIMMLER de Lutte contre la « race » tzigane. C'est le bras droit d'HIMLER, Arthur NEBE qui est en charge du dossier de cette Zigeunerpolitik.
Ils sont considérés comme « asociaux » et « citoyens de seconde classe ». Ils sont classés Zigeuner et portent le triangle marron, comme les noirs et les métis.
· 1938 : le Bureau Central des Affaires Tziganes passe de Munich à Berlin, sur ordre d’HIMMLER.
· 1938 : en Italie est repris le terme «asociali» pour désigner les rom et les sinti. La loi sur la pureté de la race adoptée cette année là rapproche l'attitude fasciste de celle du régime nazi.
· 1938 Dachau : des tziganes sont soumis à des expérimentations meurtrières.

· 1939 : tziganes assimilés à des malades héréditaires, donc soumis à élimination.
· 1939 : déportations massives dans des ghettos (en Pologne surtout) puis dans des camps ; HIMMLER par la suite (1943) va proposer systématiquement Auschwitz, notamment le Zigeunerlager BIIe de Birkenau.
Environ 15 000 déportés en France.

· 1940 : dès janvier expérimentations médicales sur des enfants tziganes en Allemagne, notamment à Buchenwald sur des enfants.
· 06/04/1940 : décret sur l'assignation à résidence des nomades en France. En Franche Comté les belles Salines d'Arc-et-Senans servent de camp de rétention ; on trouve en Indre-et-Loire le camp d'Avrillé-les-Ponceaux, dans la Sarthe celui de Coudrecieux, dans le Loiret de Jargeau, dans l'Essonne de Linas-Montlhéry, dans le Maine-et-Loire de Montreuil-Bellay, dans la Vienne de Poitiers, dans l'Yonne de Saint-Maurice aux Riches-Hommes…
· 1940 dans l'Italie fasciste, la question tsigane est considérée désormais comme un problème racial ; commencent les internements massifs.
· 1941 : début de l’holocauste
. 
· 16/12/1942 : décret ordonnant la « solution finale » à la question tzigane Auschwitz Erlass.

· 1943 : à Auschwitz, MENGELE multiplie les expérimentations.

· 16/05/1944 : révolte de plusieurs milliers de rom à Auschwitz.

· Été 1944 : 3 000 tziganes survivants du Zigeunerlager sont gazés à Auschwitz le 1er août ; 800 autres le sont en octobre. Seraient morts plus de 23 000 rom et sinti dans ce seul camp.
· 1945 : 130 femmes sont stérilisées à Auschwitz.

· 1945 : les tziganes sont curieusement absents du Tribunal de Nuremberg.
· 1954 : la Cour de Karslruhe parle de déportations pour asociaux et non pour des organisations raciales.

· 1963 : en Allemagne, première reconnaissance : acceptation pour les victimes de demander des indemnisations.
· 1969 : en France le régime des nomades est enfin supprimé ! et apparaît l'expression «gens du voyage».
· 1977 : première résolution de l'ONU qui mentionne l'extermination tzigane.
· 1986 Washington : Museum Memorial de tous les holocaustes, dont le génocide tzigane.

· 1990 : Conférence sur la Sécurité et la Coopération en Europe (CSCE) le «droit des roms» devient un préalable pour l'adhésion des pays de l'Est à l'Europe communautaire.

· 1992 : nouvelle recommandation de l'ONU demandant d'empêcher toute discrimination.

· 1994 : début de la commémoration des victimes rom du nazisme.

· 18/07/2010 : légère reconnaissance de la responsabilité française dans la déportation par le ministre des Anciens combattants Hubert FALCO.

· 1999-2012 : En Allemagne choix de réaliser à Berlin un monument aux Roms et Sintis ; il faut attendre presque 13 ans entre décision et réalisation.

Un génocide : - largement oublié et encore trop peu analysé, malgré un bel effort ces dernières années
- mal jugé : aucun témoin tsigane aux procès de l’après guerre, notamment à Nuremberg.
- reconnu officiellement très tardivement par l’Allemagne : en 1980.
- peu ou pas indemnisé collectivement.
- souvent minimisé (forme de négationnisme).

- soumis à révision ou à marginalisation, puisque les gens du voyage disposent encore souvent d'un régime administratif séparé (Cf. discours de Grenoble, France été 2010).

Des statistiques sur l’extermination difficiles à contrôler : du simple au double ?

· pour Les collections de l’Histoire d’Octobre 1998 : 240 000 personnes exterminées, soit 34 % de la population tzigane européenne de 1939 : c’est l’estimation la plus basse.

· d’autres sources font état de plus de 500 000 disparus, voire 520 000 morts dans les camps
 pour environ 1 million d'européens, soit 50%. (Henriette ASSÉO-octobre 2012
). 500 000 soit 70-80% des populations est repris en 2012 par une revue spécialisée italienne
.
· sur les 20 000 tziganes encore en Allemagne en 1939, 15 000 seraient exterminés.
· À Auschwitz auraient péri 23 000 rom au minimum.
· En octobre 2011 la revue L'Histoire parle au minimum de 300 000 disparus, et selon les régions de la disparition de 40 à 90% des familles tsiganes.

· Source principale en anglais sur Internet : http://fcit.coedu.usf.edu/holocaust/people/victroma.htm
· Source principale en Italien : A forza di essere vento, lo sterminio nazista degli zingari, i libretto, 2 DVD, Milano, A Rivista anarchica, 2006
· Source principale en Italien : RomAntica cultura, Rivista Briciole-CESVOT, Firenze: n°32, aprile 2012

	
Ce travail est une œuvre mutualiste en constante modification. Soyez donc attentifs aux dates de mise à jour indiquées. Si vous trouvez des erreurs ou des ajouts à faire, 
merci de me les communiquer, cela profitera à tous.

La brochure est libre de droit, mais elle doit être utilisée ou citée 
avec la référence de l’auteur, l’adresse du site et la date de visite. Merci.
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� Plusieurs termes possibles : Tzigane ou Tsigane = Rom = Sinti = Bohémien = Gypsy (anglais) = Gitan = Zigeuner (allemand) = Manouche = Romanichel = Zingaro (italien) = Gitano (espagnol) =Cigano (roumain) = Yéniche... Le terme Rom souvent jugé générique est contesté aujourd'hui car ne prenant pas assez en compte la diversité nationale et ethnique.


� FERRI Tiziano Lineamenti di storia della discriminazione contro rom e sinti, -in-RomAntica cultura, Briciole-CESVOT, Firenze: n°32, aprile 2012, p.26


� FERRI Tiziano, aprile 2012, op.cit, p.27


� FERRI Tiziano, aprile 2012, op.cit, p.28


� Plusieurs termes possibles : holocauste, génocide, ethnocide, shoah (plutôt pour les juifs)


� MELIS Alberto La terza meta del cielo, Cagliari: GIA editrice, 254p, 1995, p.59


� ASSÉO Henriette Entretien, -in-Libération, Paris: p.IV-VII, 27-28/10/2012


� FERRI Tiziano Lineamenti di storia della discriminazione contro rom e sinti, -in-RomAntica cultura, Briciole-CESVOT, Firenze: n°32, aprile 2012, p.30





